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# celle qui deftituée de cette douce impreflion
produit des fruits d'une force & d'une fain-+
teté égale. » Vous me difpenferez, dit-il, de
» qualifier votre derniere note; quand vous
dites que les élans d'amour de Dieu qui dif-
férencient tant la verta d’un chrétien d'un
autre chrétien *, font 'effet de la difpofition
des organes, de la grande fenfibilite de ca-
ractere. Autant vaudroit nous dire que Ia
vertu tient a la difpofition des organes, &
qu'on n’eft agréable 2 Dieu qu’autant que
». les organes font bien difpofes en {a faveur ».
Sl Tanonyme compare de fangfroid cet af-
freux commentaire avec mon texte (p. 34 ),
jefuis {ir qu’il voudra f{e confefler d'un telle
ealomnie ; mais je perfifie a dire qu’il ne doit
pas le faire a un préere hérétique,, méme a l'ar-
ticle de la mort. '
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L’occafion de ce qui eft dit du jetne &

‘de quelques autres points de difcipline,
dans le Journal du 15 Octobre 1793, p. 269,
un pafteur de la Belgique m’adrefle une Lerttre
aflez ¢tendue on fe trouve ce paffage de S. Tho-
mas 2. 22 Q. 147. Art. 6.ad 2. Jejunium Fic-
cle/ze non folvitur, n'/zper ea que Fcclefia
interdicere intend: tznﬁztuendo jejunium :non
autem intendit interdicere abffinentiam po-
tis qui magis /umzzur propter alterationem
corporis &ad d'creﬂzonem ctborum affumpto-
rum quam ad nuiritionem , licét aliguo modo
nutriat. £t ideo lzcetpfurzes jejunantibus bi-



